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DONNER A L’ GLISE QUI SE DONNEÉ

Ÿ 20h : Conférence « Saint Suaire, miroir du 
combat spirituel »

L’agenda du mois
Ÿ

30 mars - Chapelle St-Denis

Ÿ 19h : veillée organisée par le Pôle Jeune, 
Collégiale St-Denis, Amboise

Ÿ 20h : Conférence «  Saint Suaire, miroir des 
souffrances de la planète » organisée par Eglise 
Verte

Ÿ 19h : Office de la Passion, Notre-Dame-de-
Grâce-du-bout-des-ponts, Amboise

Ÿ 16h à 19h : confessions

Ÿ 15h : Chemin de Croix, St-Mar�n, Mosnes 

Ÿ 10h30 : Messe, Collégiale St-Denis Amboise

8 avril - Samedi Saint

4 avril - Tours - Amboise

Ÿ 8h30 : Office des Laudes, Collégiale St-Denis, 
Amboise

Ÿ 19h : Messe, St-Saturnin Limeray, suivie de la 
nuit d'adora�on (s’inscrire auprès du 
secrétariat)  

Ÿ 21h30 : Vigile Pascale, Collégiale St-Denis 
Amboise

31 mars - Veillée de prière

Ÿ 19h à 20h30 : cérémonie péniten�elle, 
confessions individuelles, Collégiale St-Denis.

Ÿ 18h30, Messe Chrismale, Cathédrale St-Ga�en 
Tours 

6 avril  - Jeudi Saint

7 avril - Vendredi Saint

Ÿ 15h h : Chemin de Croix, Collégiale St-Denis,  
Amboise

23 mars : Centre St-Joseph Amboise

28 mars : Centre St-Joseph Amboise 

9 avril - Dimanche de Pâques

L’alerte du mois
LETTRE AU

La lettre ouverte de Marie-Caroline Schürr 
atteinte d’un lourd handicap moteur :

«  »L’euthanasie n’est pas une bonne mort
pages 2 et 3

Fête de 

dans l’église Saint-Etienne de Lussault
Tableau de l’Annonciation

PR SIDENTÉ

Le denier représente 25% des recettes du diocèse. Tout catholique 
est appelé à y participer. Que ce soit sous forme d'un ou plusieurs 
dons ponctuels dans l'année - fait par courrier ou par internet - ou par 
prélèvement automatique.
Pour en savoir plus, n'hésitez pas à contacter le service "Denier" au 
02 47 70 41 22 (les lundis, mardis et jeudis de 9h à 12h et de 14h à 
17h) ou par courriel : denier@catholique37.fr

l’Annonciation
samedi 25 mars

Je vous salue Marie, 
pleine de grâces.
Le Seigneur 
est avec vous.
Vous êtes bénie entre
toutes les femmes
et Jésus,
le fruit de vos entrailles,
est béni.
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Ce�e disposi�on du Seigneur 
de ne pas tuer inclut le soin de 

la santé de chacun et cela 
requiert l’aide de la société 
pour obtenir des condi�ons 
d’existence qui perme�ent une 
certaine matur ité et  une 
certaine dignité. La catéchisme 
de l’Eglise Catholique trop 
méconnu en France men�onne 
que l  (’usage de la drogue CEC 
2 2 9 1 )  i n fl i g e  d e  g r a v e s 
destruc�ons à la santé si bien 
que son usage ou sa légalisa-
�on progressive cons�tuent 
une faute grave.

Le 5  commandement 
rappelle 

���
le caractère 

sacré de la vie humaine, 
depuis le sein maternel jusqu’à 
son dernier souffle, « parce que 
dès l’origine, elle comporte 
l’ac�on créatrice de Dieu et 
demeure toujours dans une 
re la�on  spéc ia le  avec  le 
Créateur, son unique fin. Dieu 
seul est le maître de la vie, de 
son commencement à son 
terme : personne en aucune 
circonstance ne peut revendi-
quer pour soi  le droit  de 
détruire directement un être 
humain innocent. xtrait du 
texte de saint Jean-Paul II, 
Donum Vitae introduc�on, n°5

» (e

)

La sauvegarde de la paix fait 
p a r � e  i n t é g r a n t e  d e  l a 
compréhension de ce précepte 
du Seigneur qui demande la 
paix du coeur et dénonce 
l ’ immorali té de la colère 
meurtrière et de la haine. 
Éviter la guerre est un devoir 
car elle entraîne des maux et 
des injus�ces irréparables. 
Rappelons qu’il existe des 
é l é m e n t s  t r a d i � o n n e l s 
d’encadrement très stricte sur 
«  » et la « 
lé  » d’un pays en 
vue d’une défense na�onale. 
( ) 

la guerre juste
gi�me défense

CEC 2310

L’actuel  pro jet  de  lo i  du 
Parlement français au sujet de 
la légalisa�on de l’euthanasie, 
du suicide assisté contrevient 
directement à ce commande-
ment. Le texte comportera 
également la men�on des « 
soins pall ia�fs »,  mais le 
moindre coût de l’euthanasie 
les me�ra rapidement entre 
parenthèses, ils tomberont en 
désuétude ou demeureront 
très marginaux.

Plus de 100 000 morts en 
Ukraine : voilà un scandale 
absolu, tout spécialement en 
XXI  siècle.é��  

Dans la mesure où les hommes 
sont pécheurs, le danger de 
guerre menace, et il en sera 
ainsi jusqu’au retour du Christ, 
jusqu’à l’accomplissement de 
ce�e parole du prophète Isaïe : 
« Ils forgeront leurs glaives en 
charrues et leurs lances en 
faucilles. On ne lèvera plus 
l’épée na�on contre na�on, et 
on n’apprendra plus la guerre » 
(2, 4) prier, se mobiliser, 
communiquer en faveur de la 
sauvegarde de la vie humaine 
et de la paix reste un devoir très 
fort pour les chré�ens de notre 
temps et pour tous les hommes 
et  les  femmes de bonne 
volonté.« L’accumula�on des armes 

apparaît à beaucoup comme 

une manière paradoxale de 
d éto u r ne r  l a  g uer r e  des 
adversaires éventuels. Ils y 
voient le plus efficace des 
moyens d’assurer la paix entre 
les na�ons. Ce procédé appelle 
de sévères réserves morales. La 
c o u r s e  a u x  a r m e m e n t s 
n’assure pas la paix. CEC 
2315

 » (
)  

T       !U NE COMMETTRAS PAS DE MEURTRECarnet de février

Dimanche 19 février, la Conven�on citoyenne sur la fin de vie s'est exprimée 
majoritairement en faveur d'une évolu�on de la loi vers l'aide ac�ve à mourir. Dans 
une le�re ouverte, Marie-Caroline Schürr interpelle avec force le président de la 
République. A�einte d'un lourd handicap moteur, ce�e entrepreneuse de 37 ans 
redit haut et fort combien la mort « ne sera jamais la solu�on ».
Ce�e Le�re ouverte a été publiée sur le site internet d’« Ombres et Lumière », le 
magazine chré�en du handicap et de la fragilité.

Abbé Nathanaël Grard Q
u a t r e  p e r s o n n e s , 
appuyées par Sylvie 
Dannenberg, secrétaire 

de la paroisse, épaulent notre 
curé et notre vicaire au sein de 
l'équipe d'animation pasto-
rale  (EAP)  :  Jean-Pier re 
Meunier, Gwénola de Germiny, 
T h i b a u t  d e  L i s l e f e r m e , 
Théophile Daras Siffait de 
Moncour. Ils accompagnent les 
prêtres dans leurs charges, en 
leur faisant remonter régulière-
m e n t  d e s  i n f o r m a t i o n s 
recueillies auprès des parois-
siens, en leur faisant des 
suggestions et en les aidant à 
prendre certaines décisions 
pour l'animation de la paroisse. 
Depuis quelques semaines, 
l'EAP a entamé une réflexion 
pour redynamiser notre 
par o is se  e t  r enouve le r 
profondément nos pratiques 
missionnaires afin d'aller 
annoncer la Bonne Nouvelle 
« aux périphéries ». Cette 
réflexion, qui n'a pas pour but de 
« faire table rase des pratiques 
passées », s'inscrit dans le 
travail engagé par les quatre 
derniers Papes pour adapter 
notre Eglise à un monde qui 
c h a n g e .  U n e  d é m a r c h e 
similaire est actuellement en 
cours dans plusieurs paroisses 
du diocèse. 

Notre Paroisse

L’équipe d’animation
Pastorale

Je suis née avec un handicap 
m o t e u r  t r è s  l o u r d  e t 
douloureux, qui me contraint à 
une dépendance totale. Je me 
déplace en fauteuil électrique. 
J'ai été opérée et hospitalisée 
des dizaines de fois. J'ai besoin 
des autres à chaque instant pour 
survivre, dans les moments les 
p l u s  h u m b l e s  d e  l a  v i e 
quo�dienne. J'ai pourtant suivi 

Je m'appelle Marie-Caroline. 
Jeune femme handicapée 
moteur, je vous écris ces 

lignes avec tout le respect que je 
vous dois, mais je ne peux plus 
me taire. Accepterez-vous de 
m'entendre ? Je ne peux plus me 
taire, car dans votre République, 
le  respect de la personne 
humaine est en danger.

Monsieur le Président,

« Non, Monsieur le président, 
l'euthanasie n'est pas une bonne mort »

Ont reçu le sacrement 
du Baptême

Ombeline DARAS SIFLAIT DE MONCOURT
Kylian ORILLARD
Basile COSSON

Théyanne BOUTON
Léopold LAMBERT

Charles PETITPREZ
Collégiale Saint-Denis 

Ont rejoint le Père éternel
 Robert BLEVAL

Huguette CARRAUD née GUILOINEAU

Eddie VIDALAIN
Lionel CELLERIN

Thierry MARTINAT
Noël RIGUET

Marie-Thérèse MENOU
Catherine SINSON née SAUVESTRE

Hugues CHETOUT
Marie-France PERRIN6JASSY née LUCCHESI

Claude CHAPUT

Nzi KOFFI
Jeannine RONFLARD née MARGERIN

Suzanne GEORGE née BILLAULT
Daniel HERIVAULT

Michel ESPITALIER
Jean-Louis GERNEZ

Nicolas BOUTON
Maurice GAUME

Nathalie DALUZEAU
Henriette BOISLEVE née TRAVERS

Chapelle St Denis Amboise 

Collégiale St Denis Amboise 

Église St Adrien Pocé Sur Cisse 

Église St Marc Chargé 

Église St Martin Montreuil en Touraine 

Église St Pierre Nazelles 

Église St Symphorien Négron 
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une scolarité ordinaire et des études 
supérieures. Après avoir enseigné dix ans 
l'anglais en établissements publics, je suis 
maintenant auto-entrepreneuse. Je suis 
passionnée par l'aventure et les voyages, 
j'ai visité de nombreux pays et j'ai fait des 
rencontres extraordinaires.

Chaque jour, mon combat est celui de la 
dépendance, pas de la vie. Mon handicap 
ne m'a jamais empêché de franchir les 
obstacles, ni de réaliser des rêves, bien au 
contraire : il est un tremplin qui m'invite 
quo�diennement à choisir de vivre, parce 
que j'aime la vie ! Le handicap est une 
contrainte, la vie n'en est pas une.

Aujourd'hui, je vous partage ma grande 
inquiétude et mon scandale face à 
l'euthanasie.

Votre dignité, Monsieur le président, est 
égale à la mienne. Personne n'est plus digne 
qu'un autre. Je ne suis pas moins digne de 
vivre que vous. Vous n'êtes pas plus digne 
de vivre que moi.

Non, Monsieur le président, l'euthanasie 
n'est pas une « bonne mort ». C'est un 
mensonge de croire que je peux maîtriser 
ma vie et ma mort. Vous l'aviez vous-même 
exprimé au pape François, par ces mots : 
« Ma mort m'appar�ent-elle ? Je ne suis pas 
sûr d'avoir la réponse » . Non, Monsieur le 
Président, votre mort ni la mienne ne nous 
appar�ent.

Quand je souffre et que je veux mourir, je dis 
mon besoin d'être entourée. La douleur 
p h y s i q u e  e t  l a  s o u ff ra n c e  m o ra l e 
n'empêchent pas le bonheur. Moi qui 
souffre en permanence dans mon corps, il 
m'est évidemment arrivé de m'interroger 
de manière légi�me sur la mort. Quand j'ai 
trop mal, il est normal de me scandaliser. 
Mais jamais je n'ai souhaité mourir. Oui, 

souffrir est terrible. Oui, la douleur, la 
solitude, la perte de sens me ques�onnent : 
pourquoi tout ça ? À quoi sert ma vie ?

Monsieur le Président, je vous demande 
aujourd'hui de protéger la dignité de 
chacun, en prenant clairement posi�on 
contre l'euthanasie. Ayez le courage 
d'écouter ceux dont personne ne veut. 
Soyons puissance de vie. Soyons force de 
rela�on. Nous serons alors dignes de nous 
regarder chaque ma�n dans le miroir.

L'euthanasie vise d'abord les personnes 
vulnérables, dont je fais par�e : les 
personnes malades, en fin de vie, âgées, 
handicapées… En bref, les personnes qui 
dérangent et sont sources de contraintes. 
Va-t-on volontairement me tuer pour mon 
p r o p r e  c o n f o r t  ?  Q u ' e s t - c e  q u e 
l ' e u th an as ie ,  s in on  s u p p r im e r,  e n 
conscience,  la  v ie  d 'une personne 
humaine ? Il faudrait nous éliminer, sous 
prétexte de nous simplifier la vie. Mais 
laquelle ? La mienne, vulnérable ? Celle de 
mon entourage ? De l'hôpital ? De la 
société ? Se débarrasser de ce qui dérange, 
c'est en apparence si simple. Que dit ma 
conscience ? Que dit votre conscience, en 
vérité ? Quel degré de dépendance me fera passer 

du côté de ceux qu'il faut tuer 'pour leur 
bien' ? À quel moment y aura-t-il un carton 
rouge pour prévenir le danger, et empêcher 
le médecin de me proposer l'euthanasie, s'il 
considère que je ne suis plus digne de vivre ?

Nous nous é�ons rencontrés le 9 avril 2018 
aux Collège des Bernardins : nous avions pu 
échanger quelques mots, et je vous avais 
offert mon livre témoignage (Out of the box ! 
la joie à roule�es, éd. du Jubilé, 2016), pour 
lequel vous aviez montré de l'intérêt. Pour 
me parler, vous vous é�ez mis à ma 
hauteur : ce�e a�en�on que vous aviez 
eue, je ne l'ai pas oubliée. 

Je suis actrice de ma vie, mais pas toute-
puissante. Décider du jour de ma mort n'est 
pas conforme à mon désir profond, qui est 
de vivre jusqu'au bout de ma vie.

Je vous le demande, Monsieur le président : 
es�mez-vous que ma vie est digne ? Suis-je 
un fardeau pour moi-même et pour la 
société, une erreur biologique, un poids 

qu'il faut bien porter puisque je suis en vie 
et qu'il n'y a pas le choix ?

Non, Monsieur le président, l'euthanasie 
n'est pas un soulagement. Ce�e idée même 
me fait porter une lourde culpabilité : je suis 
de trop. Je suis un poids pour les autres. Je 
sature les services hospitaliers. Je coûte 
cher. Peut-être vaudrait-il  mieux me 
s u p p r i m e r …  M a  v i e  d e v i e n t  u n e 
marchandise, à prendre ou à laisser.

Non, Monsieur le président, la proposi�on 
de loi actuelle, affirmant soi-disant le libre 
choix pour la fin de vie, n'est pas la vérité. La 
loi n'est que le reflet d'une mentalité qui 
anesthésie mon esprit : pour le bien de la 
société, il faudrait alléger le poids de ma vie. 
Au nom de l'amour et d'un bien-être qui me 
serait soi-disant bénéfique, je pourrais 
tomber dans ce�e culture de mort. Une 
culture de la perfec�on, sans le moindre 
grain de sable, désagrément ou contrariété. 
Comme s'il était interdit d'être différent, 
fragile, pauvre, malade, âgé, handicapé.

Non, Monsieur le président, l'euthanasie ne 
doit pas être rendue possible dès lors qu'un 
grain de sable enraye le système. La 
d é p é n a l i s e r,  c ' e s t  d é j à  l a  r e n d r e 
automa�que. Notre société deviendra alors 
stéri le,  robo�sée, peuplée de gens 
faussement parfaits, – car la perfec�on 
n'existe pas.

C ' e s t  a l o r s  q u e  m a  s o u ff r a n c e , 
a c c o m p a g n é e  s i l e n c i e u s e m e n t  e t 
humblement, me redonne dignité et vie. La 
mort ne vient pas tant supprimer la 
souffrance que supprimer la vie. Elle n'est 
pas la solu�on. Elle ne sera jamais la 
solu�on. La solu�on, c'est la rela�on. 

« La douleur physique 
et la souffrance 

morale 
n'empêchent pas 

le bonheur. »

« Chaque jour, 
mon combat est celui 

de la dépendance, 
pas de la vie. »

9 avril 2018, Marie-Caroline Schürr rencontre Emmanuel 
Macron au Collège des Bernardins, à Paris. 

© Corinne SImon.
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Permanences - Accueil
Maison Paroissiale Saint-Joseph, Parvis 
Saint-Denis, 37400 Amboise. 
Téléphone : 02 47 57 24 05 
Courriel  : paroisse.amboise@catholique37.fr

Ÿ de 8h30 à 12h30 les lundis, mardis, 
jeudis et vendredis. 

L’accueil est ouvert 

Ÿ de 9h30 à 11h30 les mercredis et 
samedis. 

Mariages, baptêmes, inten�ons de messe, 

demandes de rendez-vous avec un prêtre : 

contacter le secrétariat de la Paroisse, 

Eveil à la foi, catéchisme, aumônerie des 

collèges et lycées—Pôle jeunes : 

 pjamboise@gmail.com

Confessions—Sacrement du Pardon 
tous les jeudis, de 9h30 à 10h après la 
messe, chapelle Saint-Denis à Amboise ou 
sur rendez-vous.

Permanence du Père Nathanaël Grard, 

curé, tous les vendredis de 11h30 à 12h30 

à la Maison paroissiale. 

Organisa�on des funérailles, contacter les 

pompes funèbres qui traitent directement 

avec la Paroisse.

Vous souhaitez 
vous investir et 

donner du temps au 
service de la 

paroisse et de 
l’annonce de 

l’Evangile ? 
Contactez-nous à la 
Maison Paroissiale 

Amen.

Prière à saint Joseph

Je vous salue, Joseph,

l’enfant divin de votre virginale épouse est béni.
Vous êtes béni entre tous les hommes et Jésus,

Saint Joseph, donné pour père au Fils de Dieu,

et daignez nous secourir à l’heure de notre mort.

priez pour nous dans nos soucis de famille, de santé 
et de travail, jusqu’à nos derniers jours,

Vous que la grâce divine a comblé.
Le sauveur a reposé entre vos bras 

et grandi sous vos yeux.

3. Conférence du Pr. Cador sur le Suaire de Turin, lundi 6 mars à 
l’église Saint-Florentin

Ca s’est passé ces dernières semaines
1.Bol de riz ,e soir du mercredi des cendresr

2. Exposi�on sur le Suaire de Turin à l’église Saint-Floren�n

Pèlerinage des pères 
de famille 18-19 mars 

En 1979, deux jeunes pères se 
m i r e n t  e n  r o u t e  v e r s  l e 
sanctuaire de Co�gnac, dans le 

Var, afin de demander des grâces pour 
leur famille. L’année suivante, ayant 
été exhaussés, ils décidèrent de 
repar�r avec 4 autres amis.  Depuis , 
plus de 80 pèlerinages se sont créés 
en France et à l’étranger, rassemblant 
ch aqu e an né e p lu s  de  2 0  000 
hommes mariés. Le pèlerinage de 
Touraine existe depuis 23 ans. Des 
pères de famille se rassemblent pour 
marcher, prier, se confesser, discuter 
et rire ensemble sous le patronage de 
saint Joseph. Ce�e année, ils par�ront samedi 18 mars de l’église de 
Saint-Floren�n 11h, jusqu’à Notre-Dame 
de Nanteuil à Montrichard pour la messe paroissiale de 10h30

 à Amboise, après la messe de 
 le 

dimanche avec les familles, en passant par la chapelle du château de 
Chenonceau pour une nuit d’adora�on. Vous êtes père de famille  ? 
Inscrivez-vous : .peledesperesdefamille37@gmail.com

1

3

2

L’aumônerie de l’hopital est un 
service d’Eglise  confié par 
l’évêque à une équipe sous la 

responsabilité d’un aumônier. Sa 
mission est d’être présence du Christ 
auprès des personnes souffrantes. Elle 
est présente aux pa�ents, familles et 
proches qui le désirent lors d’une visite 
hebdomadaire ou sur demande.  Elle 
offre un  accompagnement humain et 
spirituel qui peut aller jusqu’à la prière 
et la célébra�on des sacrements. Elle 
est également à l’écoute et au service 
du personnel soignant. Une forma�on 
ini�ale et con�nue est assurée.

Les personnes se sentant disponibles 
ou appelées à ce�e mission de 
présence et d’écoute auprès des 
malades hospitalisés sont invitées à 
venir découvrir la visite d’aumônerie 
et la vie d’équipe, sans engagement.

Aujourd’hui  nous ne sommes plus que 
4 sur les deux sites hospitaliers. C’est 
insuffisant. Nous avons besoin de deux 
personnes pour Amboise, une pour 
château-Renault. Une personne 
également pour l'EHPAD Le Grand Mail 
quand elle ouvrira.

C ’est  une  mis s ion  qu i  apporte 
énormément, une grande chance pour 
celui qui est appelé à ce service et une 
source d’ac�on de grâce.

Capacités requises : l’ écoute est 
primordiale,  discré�on, capacité à  
entrer en rela�on, à se reme�re en 
ques�on, adhésion à une vie d’équipe, 
régularité….  et joie de croire ! 

Intervenant dans un établissement 
public, nous nous engageons à l’hôpital 
au respect du règlement intérieur (non 
prosely�sme, discré�on et obliga�on 
de réserve, applica�on des consignes 
sanitaires, lien avec les soignants, port 
d’un badge… ).  Ainsi nous sommes 
autorisés à informer  les pa�ents de 

notre présence  en nous présentant 
dans les chambres et pouvons  être 
accue i l l i s  par  tous  ceux  qui  le 
souhaitent. Notre mission se situe aux 
« périphéries de l’Eglise ».
Pour le site d’Amboise, les visites ont 
lieu actuellement le mardi après-midi, 
et pour celui de Château-Renault le 
lundi après-midi. Pour les EHPAD 
d’Amboise, les visites ont lieu le jeudi 
après-midi.

Prendre contact auprès de : Sabine de 
Kerg omme aux ,  respons ab le  de 
l’aumônerie l’hôpital d’Amboise et 
Château-Renault, Tél 06 33 58 59 56 - 
Catherine Meunier, responsable de 
l’aumônerie des EHPAD d’Amboise  Tél  
06 33 23 40 81 - , 
prêtre référent  Tél 06 59 15 77 10.

Père Nathanaël  Grard

Aumônerie de l’hopital

Au service des souffrants et de leurs proches


